
is8 LES CLCHES DER SAINT-BONIFACE

(les sacreincrnts, ayant toutefois admiré les charmies de, la Yallée

Qu'Appelle SOUS les premiers rayons de l'aurore. à il heuires. ]e teaiY

bais au milieu des voitures hongroises àl Ventour du I '4glisep., -A

midi, je confessais encore, et passez ce mot ait cukré de0 Ka posvar,

j enrageais, car J'avais faim., et nia tête nýen pouv ait plus. quand~

vint se jeter àl nes pieds un j aune homme, un étranger (le qui le. vi1

sagre calmne et pieux devait singulièremuent c-ontraster av.ce L i~ll'il

Oit habitez-vous? lui demiandai-je. -A 18 millhes ait

,je suis Irlandais et maître d'école. -- Et av.ec qlui ê1tes-'. ous cl

.lJe suis venur hier et ce matin, seul et à pied. I eus9 heures. je

vous attenodais! - Avez-vous faimi? lui demandai -je encore. ( O-

répondit-il: mais cela n'est rien, puisque je vais Lifmuir Et JO~

baissais les y-eux. et j'.entendais dans mon cSeur une voiîx qui t'le

j ugeait, qui mie condamnait: " Ah ' tu te plains, tu enrages, parce

qlu'avec dc bons chevaux tii as couru 28 milles, et voilà un jul

homme qui a marché 18 milles, qui a faim et qui ne se plaint pas lui

.le vous fais orâce du reste; et à 2 heures. après la messe et les

baptêmes, quand j'entrai chez Livak, et qlue lat mère mle dit avec

compaý-oion: "l Père, vous êtes donc bien fatioué,! vous avez donc bien

faim? -Non, non, m'écriaii-je en riant, non. în usps f.atictlé!

non, je, n'ai pas faim! c'est l'étranger là-bas. qlui a faim, celui qui

attendait depuis 9 heuros! - C'est v.rai. dit Livak; et oùi est-il

on aurait dît l'inviter." 1.1 tait au restaurant. toujours humble dans sa

grandie action, béni du bon Dieu et adnmiré par no>us tous.
.1. Pirot.

LE S E R, NI E N T SUR LA BIBLE,

Il f.st dLJýfendu aux catholiques, prêtres et laïques, (le preter ser,

ment sur une bible autre que la bible catholique. parcee qu'ellesel

p)ossèdle le cachet dle l'authenticité, que lui donne l'autorité divine et

infaillible de l'Eglise. Par conséquent. on doit trouver i ac.U ur

chez mjessieurs les avocats unie bible catholiqlue et refuser (le prèter

serient si on en présente une autre. On reconnaît une bib)le cathOl

que à deux signes: 1 approbation d'un évêque en commtunion avec

Pape et les notes ali bas dles rages.
Les Chinois ne jurent que sur une assiette (le porcelaine q A

broient pour signifier le courroux du ciel dans le cas dle, Aalu

Winnipeg. on prèsente un crucifix aux Galiciens, qui ne jurent (1,

sur ce signe dii salut. Pourquoi les Catholiques ne (lcinieraie nt»îlS

pas une bible cathioliqlue pour recevoir leur seriment ?

Tous les journaux catholiques sont priis dereproduire.


